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Linky, le nom prête à la sympathie. Mais 
sous cette présumée gentille connotation, 
qu’y a-t-il ?

C’est sans doute là, le grand reproche que 
l’on peut faire à ENEDIS-EDF… Un réel 
déficit d’information à l’attention du public 
quant à ce compteur nouvelle génération.

Cela aurait même pu engendrer quelques 
débordements entre usagers et installateurs. 
Il faut dire que les débats se sont échauffés 
en raison d’informations quasi-inexistantes.

En août, j’ai donc usé de mon pouvoir de 
police en signant un arrêté qui stoppe 

les installations de ce nouveau compteur 
jusqu’à ce que les Divionnais soient mieux 
informés.

ENEDIS a donc accepté de participer à des 
réunions d’information à destination des 
habitants. Elles se sont déroulées en sep-
tembre.

Côté santé, selon ENEDIS, Linky est « dan-
gereux » dans l’absolu et « pas dangereux » 
dans la réalité ; pas plus qu'un autre appareil 
domestique connecté ; sauf que cela fait un 
matériel supplémentaire ! Mais à ce jour, 
l’innocuité n’est pas prouvée... 

Chacun est libre d’accepter ou pas ce comp-
teur. Les pressions du prestataire délégué 
par ENEDIS ne sont pas acceptables même 
si celui-ci prétend qu’en cas de refus, la pose 
et le relevé de compteur seront payants. 
Lors des réunions d’informations, ENEDIS a 
bien insisté sur le fait que le compteur Linky 
reste et restera gratuit. Le relevé sera peut-
être un jour facturé.  

Le gouvernement impose Linky dans tous 
les foyers du pays ; personnellement, le 
maire que je suis continuera immanquable-
ment de soutenir la population.

Votre maire dévoué,
Jacky LEMOINE 

< Monument aux morts
< Noces
< État-civil
< Vie économique
< Portrait : Jean-Charles
< Sécurité : la police rurale 		
     renforcée
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Linky, le compteur " communicant " 
qui ne communique pas ! 

« Lors des réunions d'informa-
tions, Enedis a bien insisté sur le 
fait que le compteur Linky reste 
et restera gratuit. Le relevé sera 

peut-être un jour facturé »

Lors du forum des associations, il était possible de rencontrer le monde associatif et de 
s'essayer à des sports. Jacky Lemoine a testé les revers au tennis de table.  
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Ils sont nés (de mars à septembre) : Ethan Dhesse - Robin Bailly - Gabin Bailly - Eden Chavatte - Arthur Fanchon / Ducroquet 
- Elyne Carpentier - Éléna Carpentier - Liam Duquesne - Clara Elby - Lyenzo Leblanc / Bloume - Maryna Flouquet - Kelya Brongniart - 
Raphaël Gosselin - Kerwann Hecquet - Gauthier Cherance - Raphaël Bourel - Enora Dumoulin - Lizoé Poot - Zélie Caboche - Isaac Smith 
- Elsa Quenon - Isaac Amor - Ethan Leporcq - Lorenzo Castelnot / Plichart - Léna Lefait - Lyne Chavatte - Aurianna Boyaval. 

Ils se sont mariés (de mars à septembre) : Damien Desnous & Marie Berogé - Jonathan Hutin & Amandine Gacquer - Jean-Phi-
lippe Rigalle & Benoit Pesez - Matthieu Debreyne & Amandine Lemaire - Ludovic Lefebvre & Hélène Hien - Noël Nicolle & Jessica Boursier 
- Tony Duflos & Noura Alioua - Yves Vichoff & Céline Wexsteen. 

Ils nous ont quittés (de mars à septembre) : Irmgard Kamm veuve Girdal - Michel Verbecq - Rose Boucry veuve Mortier - 
Jacques Ferlu - Henri Zydorczyk - Dominique Anselin - Brigitte Gardyn - Jacques Proyart - Joël Wiart - Grégory Lefelle - Elsa Kamm veuve 
Magnuszewski - Stéphane Leroy - Gisèle Cousin veuve Rapasse - Annunziata Mastrini veuve Potisek - René Marchal - Odette Hénon veuve 
Thorel - Joël Ricart - Casimira Banach veuve Bartkowiak - Jacqueline Volpoet veuve Lemaire - Yves Delavalle - Jeannine Doolaeghe veuve 
Vanhove - Jean Marie Nicole - Victoria Magniez veuve Bringuet. 

A l'heure du centenaire de la fin de la Première 
Guerre mondiale et du devoir de mémoire, la 
stèle du monument aux morts a été rénovée. Le 
poilu a retrouvé une seconde jeunesse, les let-
trages sur l'obélisque ont été restaurés et les 
noms des Divionnais morts pour la France ont 
été retranscrits sur de nouvelles plaques. 

La ville de Divion a payé un lourd tribut lors du conflit 1914-
1918.  A la mémoire des Divionnais qu'ils soient militaires, 
résistants ou civils, la ville veut réaliser un monument. En mai 
1922, l'opportunité se présente. En effet la Compagnie des 
mines de Bruay fait don à la commune de Divion d'une par-
celle de 165 m2 au lieu-dit la Croix de grès. Le 28 mai 1922, le 
monument, où sont gravés les noms des 160 disparus pendant 
cette guerre, est inauguré par Isidore Lannoy, maire. 

Un siècle plus tard, l'ensemble de la sépulture comprenant 
entre autres une stèle en pierre gris-bleu de Soignies a été 
restauré et de nouvelles plaques avec les noms de nos morts 
pour la France ont été apposées. Quant au poilu en métal, il a 
retrouvé son panache d'antan après un décapage et la pose de 
plusieurs couches de patine afin de retrouver la teinte bronze 
d'époque. Le monument aux morts, ô combien symbolique et 
historique a retrouvé son aspect d'origine.  

Centenaire 14-18 
Rénovation du monument aux morts 
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Jean Ejsmont 
et Martine Lamotte
Mariés le 28 juin 1968

Après une première rencontre 
dans un café à Bruay, ils ont 
scellé leur amour au dancing 
"Chez Hélène". 
sJean est militaire de carrière. 
Durant ses 30 années de ser-
vice, il a bourlingué du Liban en 
Guyane en passant par Djibou-
ti. Martine sera vendeuse puis 
élèvera ses 3 enfants. 
Très actifs sur la commune, on 
croise le couple en randonnée 

ou au sein de l'association des 
sages. Deux petits-enfants ont 
depuis agrandi la famille.

Noces d'or 

QUARTIERS

Bernard Nowaczyk
et Monique Cliquenoy
Mariés le 20 septembre 1958

Monique et Bernard se sont 
rencontrés "au bal Gauffin" du 
Transvaal en 1956, « J'avais 18 
ans, Bernard m'a invitée à dan-
ser et puis, voilà nous sommes 
arrivés à 60 ans de mariage ! » 
Bernard a travaillé comme chef 
d’atelier au sein de l’entreprise 
Leleu à Divion. Monique a élevé 
dans l'amour ses 4 enfants et 2 
nièces. La famille se compose 
de 12 petits-enfants et 10 ar-

rières-petits-enfants. Monique 
enseigne le catéchisme et dirige 
des messes et anniversaires de 
funérailles à l'église.    

La stèle a retrouvé son éclat d'antan

Noces de diamant 

Défilé du dimanche 11 novembre 2018 
10h30. Départ du pôle associatif du Transvaal

10h45. Allocution au monument, 
les enfants chantent la Marseillaise  

11h15. Hommage au cimetière 
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Vie économique 

Après 51 années au service du cheveu, 
Jean-Charles Carincotte, 65 ans, ne 
prend plus de nouveaux clients. Le Tifs club, 
coiffeur pour hommes au 34 rue Achille 
Bodelot, est l'un des commerces les plus 
anciens de la commune. « Dès mes 14 ans, 
j'ai décroché un contrat d'apprentissage chez 
Michel Bossart à Bruay. Durant 6 ans, j’ai ap-
pris la maîtrise des ciseaux et du peigne. » 
CAP, brevets professionnels en poche, Jean-
Charles ouvre son salon pour hommes le 
1er février 1974. « Quand je me suis instal-
lé, les mineurs étaient encore nombreux et il 
existait une dizaine de salons. A la rentrée des 
classes, la reprise du boulot, les fêtes de Noël, 
tout le monde se faisait coiffer, » se rappelle 
l'artisan. 

Jean-Charles Carincotte continue donc  
seulement de servir (par respect) ses fi-
dèles, « je ne peux pas laisser tomber des 
clients que je coiffe depuis 50 ans ». 

Nouveau, la supérette de Divion vous reçoit 
dans un cadre aux couleurs chatoyantes. 
Saïd Bidir, le propriétaire souhaite, « que 
le client se sente bien dans l'épicerie. » Pour y 
arriver, le commerçant soigne son concept, 
« on vous accueille avec le sourire dans une 
boutique chaleureuse. Il est même possible 
de prendre une pause autour d’un café offert. 
C’est une alimentation générale avec des pro-
duits d’hygiène pour la maison, des jouets, des 
gadgets divers et aussi un dépôt de pain, » ex-
plique ce collectionneur d’objets vintages. 
Le commerce comprend une entrée adap-
tée PMR et poussettes. 
Des livraisons sont proposées dans un 
rayon de 20 km dès 10 € d’achats.     

La supérette de Divion
Ouvert 7 jours sur 7
37 rue Achille Bodelot - 06.12.20.25.69
lasuperettededivion@gmail.com
Lundi, mardi, jeudi : 10h à minuit
Mercredi : 15h à minuit
Vendredi, samedi : 10h à 2h
Dimanche : 10h à minuit 

Une épicerie 
7 jours sur 7

Jean-Charles
Coiffeur

Ludwig Demaret, 43 ans est le nouveau 
garde-champêtre qui renforce le service 
police rurale.  Arrivé fin juillet, cet ancien 
militaire qui vient de passer 17 ans dans l’ad-
ministration pénitentiaire aborde ce virage 
professionnel avec enthousiasme et volonté. 
L’agent finira sa formation à Montpellier. 

Les domaines d’intervention restent les 
mêmes et touchent la vie de tous les jours : 
circulation, stationnement, urbanisme, animaux 
dangereux, nuisances sonores, mise en œuvre 
des arrêtés du maire, santé publique… 

Deux nouvelles missions ont été ajoutées : la 
surveillance du cimetière et du parc Ro-
land Cressent ainsi que la gestion estivale 
de l’opération tranquillité vacances (OTV). 
Une quinzaine d’habitations ont bénéficié 
de patrouilles quotidiennes de la police ru-
rale durant l’absence de leurs propriétaires. 
L’OTV sera reconduite l’été prochain. 

Contact : 03.21.64.55.70
contact@ville-divion.fr

Jean-Charles Carincotte coiffe depuis ses 14 ans La supérette de Divion, un lieu convivial Ludwig Demaret, le 2e policier rural

Portrait Sécurité 

Dispositif sacs ados. Huit jeunes 
sont partis en vacances grâce à l’opération        
"ados". Ils ont profité d’un séjour sur la côte 
d’Opale avec un projet "de premier départ en 
vacances en autonomie et en groupe." 
Cette action orchestrée par le Conseil 
départemental permet l’été de faire partir 
des jeunes de 16 à 25 ans qui n’ont pas 
l’occasion de voyager de manière autonome. 
Voyages, séjours sportif, culturel ou 
humanitaire en France comme à l’étranger 
sont des possibilités de projets avec une 

somme allouée de 150 € par personne. 
Les bénéficiaires doivent assurer seuls 

l’organisation et la gestion de leur mode de 
vie durant leur séjour. 
Divion a obtenu l’agrément, "Relais local sacs 
ados". Fabio Corciulo, animateur au service 
jeunesse en est le référent. Il vous renseigne 
sur l’opération et vous aide à remplir le 
dossier de candidature qui sera envoyé 
au Conseil départemental. Cette année, 
2 dossiers ont été traités et 8 jeunes sont 
partis "sacs ados". 
Contact : 
03.21.64.55.73 ou elc@ville-divion.fr

La police rurale
renforcée

Jeunesse 



Vaudeville et quiproquos avec Comédivion 
Théâtre 

Chaque jeudi soir, la salle des fêtes du 
Centre se transforme, le temps d’une 
soirée, en scène de théâtre. C’est ici que 
la quinzaine d’acteurs amateurs de la 
troupe Comédivion a pris ses quartiers. 
Il y a bientôt dix ans que les répétitions 
de pièces piochées dans le registre du 
théâtre de boulevard s'enchaînent... 

Acte I, scène I. Les comédiens répètent 
leurs textes avec sérieux sous l’œil avisé de 
Michèle Stérin, à l’origine de ce club. Tel un 
metteur en scène, elle conseille de mieux 
placer sa voix ; de ne pas tourner le dos 
au public. « Les acteurs apprennent les textes 
chez eux. Lors des premières répétitions, c'est 
à dire jusqu’en juin, le comédien lit son texte. 
Mais en septembre, c’est la mémoire qui tra-
vaille. Quand on lit un texte, on est absorbé, il 

n’y a pas de jeu de scène. Mon rôle est aussi de 
booster mes ouailles. C’est une responsabilité 
prenante ! » 

Scène II. Comédivion propose, chaque 
année en février, un spectacle composé de 
saynètes basées sur des pièces de théâtre 
de boulevard. Munie de son catalogue de la 
librairie théâtrale acquis sur Paris, Michèle 
lit les résumés, « je les choisis en fonction du 
nombre de messieurs et de dames puis j’étudie 
qui peut jouer tel ou tel rôle. Ensuite nous en 
parlons au sein du groupe. Si un rôle ne plait 
pas,  je le réattribue ou je change de pièce. Une 
fois la comédie définie, j’achète les textes pour 
les répétitions. »

Scène III. « Nous attachons de l'importance 
aux tenues et aux décors, « des portes qui 
claquent, s’ouvrent et se referment, des gens qui 

entrent d’un côté pour ressortir à l’autre bout 
de la scène. Le théâtre de Boulevard, c’est cela, 
maris, femmes, mensonges, une formule ryth-
mée. »

Scène VI. La bonne ambiance qui règne au 
sein du groupe se répercute sur scène avec 
parfois des improvisations et des fous rires. 
En février prochain, Comédivion proposera 
en 1ère partie cinq saynètes de leur réper-
toire suivies de nouvelles pièces dont une 
pour la première fois d’une durée de 45 mi-
nutes. Un rendez-vous à noter dans votre 
agenda. 

Samedi 2 février à 20h 
Dimanche 3 février à 15h
Salle des fêtes du Centre, 
rue Louis Pasteur
Tarif : 5 € / gratuit moins de 10 ans 
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ASSOCIATIONS                        

Il n'est pas toujours facile de choisir une activité pour ses enfants ou 
pour soi-même. C'est à cela que contribue le forum des associations 
qui s'est déroulé le 15 septembre à la salle Georges Carpentier. 

Mieux s'intégrer grâce à la vie associative
Forum des associations 

Pour la circonstance, la ville avait invité 
les nouveaux habitants arrivés sur Di-
vion à venir découvrir le tissu associatif. 
Lætitia et Dany ont emménagé en jan-
vier dernier, « nous sommes surpris qu'il se 
passe autant de choses sur la commune. Nous 
avons trouvé des activités pour les enfants. Sur 
le stand municipal nous avons obtenu les ré-
ponses à toutes nos questions. Divion est une 
charmante petite ville semi-urbaine semi-cam-
pagnarde.» Même réaction pour Julie et 
Tony arrivés en juin, « notre fille va prati-

quer de la danse. Nous sommes étonnés de dé-
couvrir une localité très animée et bien agencée 
en commerces. » 

Ce forum a également permis aux nou-
veaux divionnais de discuter avec les bé-
névoles et les élus présents. 

Et surprise ! La ville leur a offert soit une 
inscription dans une association ou une 
des écoles municipales soit une sortie 
familiale.

Le parrain de Comédivion n'est autre que Bertrand Cocq 
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SPORT

Dernier rempart face à l'adversaire : 
Coraline, la gardienne
Coraline Delattre se démarque des autres joueuses en enfilant des 
gants en plus des crampons. Normal, elle joue au poste de gardienne 
et c'est la seule qui est autorisée à prendre le ballon avec les mains 
dans la surface de réparation devant son but. Coraline est rentrée 
en internat au lycée Maxence Van Der Meersch de Roubaix. Elle a 
choisi les options football, danse et cyclisme. Elle rêve d'intégrer un 
jour l'équipe de France féminine, « en plus des cours classiques, j'aurai 
chaque semaine 4 séances soit environ 8 heures de sport avec spécificité 
gardienne. En parallèle, j'ai incorporé une équipe de filles en U16 dans le 
club d'Hénin-Beaumont. Je remplace une gardienne qui a rejoint le pôle 
espoir. D'autres filles en équipe de France sont passées dans ce club ou 
jouent dans de grands clubs français. » Pour la jeune fille, le défenseur 
des buts doit avoir de bons réflexes, de la détente et s'imposer.  Mais 
savoir également relancer proprement et précisément tout en sa-
chant réorganiser sa défense. 
Coraline, 14 ans, 1m60 pour 58kg a débuté ce sport à 7 ans, « mon 
frère jouait au foot alors j'ai essayé. J'y ai pris goût, donc j'ai continué à 
l'école municipale de ma ville. J'ai vraiment débuté au poste de gardienne 
l'année suivante. J'aime me retrouver dans les buts et ne laisser passer... 
aucun ballon ! ».

Lenny a une bonne vision du jeu !
Lenny Dziki, 13 ans pour 49 kg a débuté une nouvelle vie en entrant  
au centre de préformation de Liévin. Le jeune footballeur est l'un 
des 19 sélectionnés sur les 600 sportifs détectés pour la région des 
Hauts-de-France. Le garçon est fier de son parcours et de se rap-
procher de son objectif.  
Durant 2 ans, il alternera quotidiennement les cours au collège et 
les entraînements. Le week-end, l'adolescent retrouvera le stade bé-
thunois où il est licencié depuis septembre 2017 et jouera en U14 
ligue. Lenny est un garçon qui parle peu. Une fois sur un terrain, c'est 
une autre personne ! Il rentre de suite dans le jeu. Il est sur chaque 
ballon, il ne lâche rien, « Lenny joue en milieu central comme les Pogba, 
Kanté. Il a une très bonne vision du jeu, récupère de nombreux ballons 
qu'il réoriente. Par rapport à d'autres joueurs, Lenny a des qualités en 
plus, » confie Stéphane Brogniart, éducateur à l'école municipale.
Lenny a suivi l'enseignement et les valeurs transmises à l'école de 
foot dès ses 10 ans et durant 4 ans avant de rejoindre le collège 
Verlaine de Béthune en section foot, « j'ai toujours voulu devenir foot-
balleur professionnel et jouer dans un grand club ou en équipe de France. 
Après ces 2 ans, j'aimerais intégrer un bon club en formation pôle espoir. 
Varanes et Pavart ont suivi le même parcours ». Lenny n'a pas peur des 
sacrifices, il a une volonté à toute épreuve afin de devenir joueur de 
football professionnel !  

L'école municipale de foot divionnaise génère un vivier de jeunes talents locaux très bien éduqués 
et encadrés. La preuve avec ces deux adolescents, Lenny Dziki et Coraline Delattre, qui poursuivent 
de leurs côtés leurs aventures footballistiques. Ouverture !

Futurs espoirs du foot français ?
Lenny Dziki et Coraline Delattre

D'autres jeunes sur les traces de Lenny et Coraline ? Logan Maurice, les jumeaux Dorian et Lilian Dziki ainsi que Emma 
Rozmiarek et Manon Blondel ont intégré en septembre le collège Rostand avec sa section football. Idem pour Alexi Mathon 
et Ylann Delannoy qui ont rejoint le collège Verlaine de Béthune. 
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Pour une personne touchée par un handicap quel qu’il soit, le quotidien peut vite de-
venir un parcours du combattant. Difficultés pour se déplacer dans l’espace public ou  
pour accéder aux services publics, pour pratiquer une activité sportive, culturelle ou 
de loisirs. Il est de l'affaire de tous d'aider les personnes à mobilité réduite à bien vivre 
dans sa ville.

Handicap
Améliorer l'accessibilité au quotidien 
de tous les Divionnais 

Arrêtons les clichés du handicap en ima-
ginant automatiquement une personne en 
fauteuil roulant ou avec des malformations. 
Un handicap n’est pas toujours visible. Envi-
ron 80 % des personnes handicapées sont 
atteintes d’un handicap invisible qui peut 
être contraignant. 

Divion a entrepris un important travail 
autour de l’accessibilité dans le cadre de 
l’ADAP (agenda d’accessibilité program-
mée). Être accessible, c’est garantir l’accès 
libre au cadre de vie, à tous les lieux, ser-
vices publics et activités par un déplace-
ment facilité d’un point A à un point B sans 
obstacle et en toute sécurité. L’accessibilité 
concerne également les personnes âgées, 
les mamans avec poussettes, les enfants, les 
personnes en béquille(s). 

Inventaire avec Patricia Deneuféglise.
 « Notre objectif est que chaque citoyen puisse 
accéder aux services municipaux et se déplacer 
facilement dans l’espace public quelle que soit 
la forme du handicap. La municipalité a six ans 
pour mettre aux normes ses bâtiments rece-
vant du public, » explique l'élue. 

Un plan pluriannuel d’investissement a été 
programmé pour les 28 structures appar-
tenant à la ville. En 2018, la 1ère phase a été 
consacrée au centre-ville avec le Centre 
communal d'action sociale (C.C.A.S), 
l’église, la salle des fêtes du Centre. Dans le 
cadre des travaux de rénovation de la mai-
rie (courant 2019) une mise aux normes de 
l’accessibilité et de l’accueil est également 

prévue. « Dorénavant, on profite de la rénova-
tion d'un bâtiment pour le mettre aux normes ; 
par exemple les vestiaires de foot et le stade 
Julezs Mallez ou les écoles Joliot Curie et du 
Transvaal ont été dotés d'un accès pour les per-
sonnes à mobilité réduite (PMR). La 2ème phase 
prévue en 2019 concernera essentiellement 
l’ensemble des salles des fêtes. » Ces mises 
aux normes rendront accessibles les bâti-
ments communaux autour de 4 types de 
handicap : moteur, visuel, auditif, mental. Une 
nouvelle signalétique avec pictogrammes 
renforcera l'accessibilité sur chaque site. Le 
personnel suivra une formation afin de bien 
accueillir tous les publics. 

Patricia 
Deneuféglise, 
conseillère municipale
en charge de la 

délégation handicap. 

ZOOM
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Emploi
Comme dans le secteur privé, 
tout employeur public employant 
au moins 20 agents à temps plein 
ou leur équivalent est tenu de re-
cruter, à temps plein ou à temps 
partiel, des personnes handicapées 
dans la proportion de 6 % de l'ef-
fectif total des agents rémunérés.
La Commune de Divion est en 
conformité avec cette obligation, le 
nombre de travailleurs handicapés 
est de 9 personnes.

Espaces publics 
Le centre-ville a subi des transfor-
mations en 2013 avec des abais-
sements de trottoirs, la pause de 
bandes pododactiles délimitées 
par des potelets. L'ensemble des 
arrêts de bus a été mis aux normes 
lors de la réfection des routes 
concernées avec le passage du 
futur BHNS par la Communauté 
d'agglomération.  

En bref

Réalisé par un cabinet d’expertise, un registre d’accessibilité par bâtiment 
présente un diagnostic détaillé des constatations et des actions à mener 
dans ce domaine. 

Un diagnostic par bâtiment
Signalétique 

Une fois les mises aux normes réalisées par les 
services techniques ou par une entreprise exté-
rieure, un bureau de contrôle vérifie les amélio-
rations apportées selon le registre et rédige une 
attestation de conformité. 

Les principales actions afin d’améliorer l’acces-
sibilité concernent la mise aux normes : des es-
caliers (nez de marches et contremarches, mains 

courantes) ; des cheminements (bandes podotac-
tiles et d’aide à l’orientation) ; des équipements 
(tapis mobiliers et sanitaires) ; du stationnement 
(marquage des sols et signalétiques) ; des accès 
(rampes amovibles et fixes) ; de la signalétique 
(intérieure et extérieure) ; de l’ergonomie ; de 
l’évacuation (panneaux, alarmes sonores et vi-
suelle). 

I Le C.C.A.S est aux normes I
Le Centre communal d’action sociale a 
été mis aux normes d’accessibilité. A l’en-
trée principale, des bandes de vigilance 
et de contraste entre les contremarches, 
des bandes antidérapantes sur les nez de 
marches ont été posées ainsi que deux 
mains courantes plus longues. 

Un mobilier adapté aux personnes en fau-
teuil roulant a été installé dans les bureaux 
et les sanitaires (lave-mains, distributeur 
de papier surbaissé…). La signalétique par 
pictogramme extérieure et intérieure du 
site a été mise à jour. Trois places réservées 
ont été réalisées sur le parking derrière le 
C.C.A.S.

Coût :  3 200 € 

Comité handicap
Il est composé d’élus, de techni-
ciens ets de partenaires interve-
nant dans ce domaine. Ce groupe 
de travail a souhaité décliner 3 
grands axes : 
1. La mise aux normes des bâ-
timents ; 2. L'accueil dans les 
structures éducatives (accueils 
périscolaires et de loisirs) ; 3. 
L'information, l'accompagnement 
et la sensibilisation des publics.
Concernant ce 3ème axe, plusieurs 
animations ont déjà été organi-
sées (plate-forme mobilité dans les 
écoles, stand de sport adapté au 
forum des associations). Le comité 
travaille à la rédaction d’un guide 
ressources à destination des per-
sonnes en situation de handicap et 
de leurs aidants.    

Travaux d'accessibilité : Coût global du projet : 71 500 € HT
Subventionné à hauteur  de 25 % par l'état 

pour les mises aux normes du C.C.A.S, de l'église, 
de l'espace Michel Colucci et de la mairie. 
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L’adjudant Valéry Leriche est le nouveau 
chef des sapeurs-pompiers volontaires du 
CPI. À 52 ans, ce sapeur-pompier profes-
sionnel au regard franc a le contact facile,  
« je suis un homme de dialogue. Je suis en-
chanté de prendre la succession de cette fonc-
tion et de relever le défi. Je désire surtout faire 
perdurer cet esprit de volontariat qui anime 
les sapeurs et proposer un service public de 
qualité à la population ». 

Qui est-il ? 
Valéry Leriche intègre en 1984 le corps 
de sapeurs volontaires d’Aire-sur-la-Lys 
avant de passer le concours de pompier 
professionnel en 1985. Le jeune aspirant 
débute sa carrière au centre de secours 
de Fruges de 1988 à 1997. Il revient à 
Aire en tant qu’adjoint au chef de centre 
jusqu’en 2010 puis il rejoint le groupement 
centre de Bruay comme adjoint au service 
formation, « j’ai découvert un autre univers, 
les sapeurs-pompiers volontaires communau-
taires. Comme c’était motivant, je me suis 
investi dans cette branche. En 2015, j’arrive 
au CPI de Divion et j’emménage en ville en 
2016. En février 2018, je suis admis à l’école 
départementale de St-Laurent-Blangy qui met 
en œuvre les formations départementales. » 

De nouveaux projets
Le moniteur milite pour l’importance des 
formations, des manœuvres mensuelles 
et des remises à niveau afin d’acquérir les 
bons réflexes, « je veux que mes hommes 
soient opérationnels, disponibles quelle que 
soit l’intervention, qu’ils aient la connaissance 
du secteur afin de pouvoir orienter les pom-

piers qui interviennent de l’extérieur et qu’ils 
soient capables de pratiquer les premiers 
gestes de secours ». Pour le professionnel, 
l’avenir est à l’échange entre les CPI au ni-
veau des hommes comme des formateurs, 
« un seul pompier à Lapugnoy ne peut inter-
venir tandis que deux sapeurs de deux centres 

peuvent former un binôme et intervenir. » 
Le CPI compte 20 sapeurs volontaires qui 
ont accompli 650 interventions sur l'an-
née  2017, « notre centre est l'un des plus 
sollicité ! », souligne Valéry.   

Ça bouge au centre de première intervention (CPI). Le lieutenant, Jacques Vasseur, l'adju-
dant, Jean-Michel Coftier et le caporal, Jean-Philippe Delobelle ont fait valoir leurs droits 
à la retraite. Avec le départ des anciens, une page se tourne mais la relève et la continuité 
sont assurées en la personne de Valéry Leriche. Présentation...  

Changements au CPI de Divion
Un nouveau chef de centre motivé

Les pompiers communautaires du CPI 
interviennent dans les domaines suivants :  
➤ auprès des chats et des chiens blessés (pas errants), 
➤ des nids de guêpes, de frelons et d'insectes nuisibles, 
➤ des caves inondées et de chutes d'arbres lors de 
tempêtes et d'inondations 

➤ et aussi en renfort incendie ou en renfort éclairage.  

Contact :  18

Devenir sapeur-pompier volontaire

La campagne de recrutement des sapeurs vo-
lontaires se déroule de janvier à avril. 
Conditions : habiter Divion ou être limitrophe,  
avoir entre 18 ans et 45 ans, disposer d'une 
bonne condition physique, être en bonne santé.

Contact : 06.77.43.77.02

Valéry Leriche habite Divion depuis 2017 
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Jean-Philippe Delobelle :
"Les pompiers, c'est une famille"
Le caporal Jean-Philippe Delobelle a rendu sa tenue de feu après 29 
ans de loyaux services, « Je n’ai aucun regret ! Les pompiers, c’est une 
famille et un esprit de solidarité,» Ce natif de la Cité 34 a connu la 
tenue en toile bleue, le ciré en skaï et l’ancien casque, « à l’époque, le 
centre d’Houdain appelait la mairie qui déclenchait la sirène. Un pompier 
passait au commissariat afin de connaître la nature de l’intervention. 
Aujourd’hui, les tenues ont évolué, nous sommes mieux équipés et mieux 
sécurisés. » Ses deux garçons ont baigné petits dans cette ambiance. A 
13 ans, ils se forment avec les jeunes recrues à Houdain et passent le 
brevet des cadets. Michaël a intégré la Brigade des sapeurs pompiers 
de Paris puis est devenu sergent-chef dans les Bouches-du-Rhône et 
formateur sur les feux de forêts. Eric est sapeur-pompier volontaire 
à Divion.    

Jacques Vasseur : 
" Pour être pompier, la famille 
doit être consentante "
« Mon père, mon oncle, mon frère, un cousin ont tous été pompiers à 
Divion. C’est héréditaire ! Je me souviens que lors d’un repas familial, les 
hommes sont tous partis en assistance. J’ai incorporé le CPI en 1970 à 
l'âge de 18 ans. Il a fallu suivre les évolutions au fil des années car les 
techniques de feu, les matériaux ont changé. Jadis on éteignait les flammes ; 
maintenant on éteint les fumées. » Il se souvient que lors d’une inter-
vention avec le vieux camion, ils étaient 17 dans et sur le véhicule. La 
sirène avait sonné et tout le monde était arrivé en même temps. « On 
apprenait sur le tas.  Auparavant, nous étions 3 pour les interventions au-
jourd’hui nous fonctionnons en binôme : un binôme d’attaque au feu et, un 
à l’alimentation eau, » se rappelle le sapeur qui a termine sa carrière au 
poste de lieutenant. L'un de ses deux enfants, Teddy, a suivi le mouve-
ment familial en 1997. Il est aujourd’hui adjudant au CPI de Divion.  La 
relève est bien là ! 

Jean-Michel Coftier : 
"La caserne se trouvait 
place des Martyrs"
"C’est une histoire de famille ! Mon arrière grand-père était chef 
de corps, mon père, mon oncle étaient aussi sapeurs-pompiers. 
J’ai intégré le CPI en 1971 à 18 ans. La caserne se trouvait sur 
la place des Martyrs. La gestion et les achats étaient gérés par 
la mairie. Pour la tenue de feu, nous avions une combinaison 
en toile bleue sans aucun réfléchissant, des bottes en caout-
chouc. Quant la sirène sifflait, on enfilait ses affaires restées à 
la maison pour se rendre à la caserne. " La gestion a ensuite 
été sous la tutelle du District de l’Artois puis de l'agglomé-
ration (CABBALR). Le matériel a évolué avec une nouvelle 
caserne fonctionnelle, de nouveaux véhicules, des tenues 
appropriées, des moyens de communication efficaces et des 
formations. Après 47 ans de service, l’adjudant Coftier n’a 
aucun regret de sa carrière. 

Jean-Michel est fier de Léo, 19 ans, son petit-fils qui après 
être resté 4 ans aux JSP est devenu sapeur-pompiers vo-
lontaire à Bruay-La-Buissière avec l’ambition d’être un jour 
professionnel. 

Devenir pompier est souvent une 
histoire de famille ou un rêve d'enfant. 
Ces retraités nous expliquent pourquoi 

ils sont devenus sapeurs-pompiers.  

Jacques Vasseur et son fils, Teddy

Jean-Michel Coftier et Léo, son petit-fils

Eric, Jean-Philippe et Michaël Delobelle
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Devenez acteur de 
votre ville

Démocratie locale 
Renouvellement 
des conseillers de quartier 

Véritable acteur de votre quartier. 
En 2014, la municipalité a proposé, dans son programme, d’as-
socier les Divionnais à la gestion communale. Ainsi, l’année sui-
vante sont nés les Conseils de quartier.

Certains habitants se sont investis dans ce beau projet de dé-
mocratie locale visant à améliorer le confort de vie et dynami-
ser leurs quartiers respectifs. 

Le mandat des Conseillers de quartier touche à sa fin… Il 
convient donc de renouveler les membres… Pourquoi ne pas 
investir un peu de votre temps ?

Le conseil de quartier, c'est quoi ? 
• Un lieu d'écoute et de dialogue ouvert à tous les habitants 
du quartier,
• Un outil de concertation pour évoquer les préoccupations et 
les projets du secteur,
• Un lieu d'échanges et de propositions collectives visant à 
améliorer la qualité du cadre de vie et le bien-être,
• Un espace d’échange privilégié avec les élus. 

En quelques chiffres : 
- 378 demandes réalisées ou en cours de réalisation
- 5 conseils de quartier 
- 22 membres élus à ce jour

Les temps forts. 
Nous vous présentons, ci-après en photos, les temps forts 
depuis 2015. Beaucoup de travail accompli, et beaucoup 
de travail reste à faire… avec votre participation !
Autre exemple : dans le cadre du dispositif "Nos quartiers 
d'été" la période estivale est l'occasion de proposer une action 
visant à dynamiser la vie au sein de la commune. Pour cela 
diverses actions ont été menées par les conseils de quartiers : 
le challenge football du Transvaal et la promenade historique et 
culturelle de La Clarence. 
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Réalisations financées par 
les conseils de quartier 



14 N°15 - Octobre 2018 I Vis ta ville, le magazine

CITOYENNETÉ
Réalisations municipales en partenariat 

avec les conseils de quartier 
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Bulletin d’inscription

Nom :

Prénom :

Quartier :

Adresse :

Téléphone :

Courriel :

Bulletin à déposer dans l'urne à l’accueil de la mairie 
ou dans la boîte aux lettres à l'entrée de la mairie 

ou par courriel à elc@ville-divion.fr 

@

Comment devenir conseiller de quartier ?

Quelles sont les conditions de participation ?

Habitant à Divion, la vie de vous quartier et de ses habitants vous 
concerne et vous intéresse… 
Devenir Conseiller est un acte BÉNÉVOLE et VOLONTAIRE.

Inscrite dans le cadre de l’intérêt COLLECTIF, elle implique que 
vous offriez un peu de votre temps pour participer aux réunions.

L’inscription aux conseils de quartier est ouverte à toute personne 
d’au moins 18 ans qui réside à Divion. Vous ne pouvez évidemment  
que vous présenter qu'au conseil de votre lieu de résidence. 

Inscrivez-vous en complétant le coupon ci-dessous.

✂✂
Je souhaite me présenter à l'élection des membres du conseil de quartier
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Ça y est ! 
Divion et Koscielisko sont jumelées 
Une délégation polonaise de la ville de 
Koscielisko s'était déplacée à Divion lors 
du forum des associations pour officialiser 
le jumelage entre les deux villes.

Deux signatures apposées sur les ser-
ments de jumelage et une bonne poignée 
de mains entre les maires, Jacky Lemoine 
et Bohdan Piton, valident une coopération 
débutée en 2010. 

« C'est l'aboutissement d'un échange amical 
que nous entretenons depuis plusieurs années 
avec des séjours réguliers organisés pour nos 
jeunes. Beaucoup de nos concitoyens ont des 
origines polonaises ou ont grandi avec des 
polonais comme à la Cité 30 qui était sur-
nommée dans le temps « la petite Pologne », 
confie Jacky Lemoine. 

Pour Bohdan Piton, « le moment est histo-
rique pour nos deux villes et important pour 
les habitants d'origine polonaise et leurs des-
cendants restant fortement attachés à leurs 
racines. Je remercie Danièle Seux, l'ancien 
maire, qui avait engagé le processus de coopé-
ration. Nous allons poursuivre nos échanges et 
en développer de nouveaux avec nos seniors, 
avec les pompiers... il y a de multiples possi-
bilités ».

Jacky Lemoine en a profité pour dévoiler 
à l'ensemble du public les totems aux gra-
phismes modernes qui seront implantés 
aux entrées et aux sorties de notre ville. 
De couleur bleue, on y verra apparaître 
entre autres le logo de la ville polonaise 
avec la phrase : Divion jumelée avec la ville 
de Koscielisko / Pologne.

La poignée de mains officielle de ce jumelage

16

Ville de 
Koscielisko 
Kosciélisko se trouve à 2 
heures de Cracovie. Si-
tuée au sud de la Pologne 
à la frontière Slovaque, 
ce village montagnard niché au cœur de la 
belle vallée des Tatras polonaises compte 
environ 9 000 habitants. Des chalets en bois 
et de magnifiques paysages font partie du 
décor.  L’avenir est tourné vers le tourisme 
avec ses pistes de ski, ses chemins de ran-
donnée en été. Koscielisko est voisine de 
Zakopane, une autre station de ski avec son 
immense marché traditionnel très réputé. 
L’art folklorique est omniprésent. 
Une région à découvrir !

Rencontre avec des Divionnais d'origine Polonaise

CITOYENNETÉ

Jumelage 

Question à Jacky Lemoine
Pourquoi ce jumelage est légitime ? 
« Il est plus que légitime parce que Di-
vion comprend une population assez im-
portante sur son territoire. Les relations 
avec nos amis polonais sont excellentes. 
Gamin, j’ai grandi dans les corons. Je suis 
Français et j’ai été élevé avec des polo-
nais. Ce jumelage me tient à cœur. Cela 
permet aux expatriés de retrouver leurs 
racines lors d’échanges ou d’activités 
communes. Nous allons pourvoir faire 
connaître à nos jeunes et aux associa-
tions la vie en Pologne, leur culture qui 
n’est pas la même et surtout mettre en 
place des échanges avec nos aînés ».  
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Tout document ou photo prêté sera rendu à son propiétaire

À vos archives et à vos souvenirs 
L’histoire est une mémoire vivante qui se trans-
met, qui vit à travers les écrits et les paroles des 
anciens. Elle réunit les habitants d’un territoire 
autour d’un passé commun. Sur une échelle lo-
cale, l'histoire d'une commune est à entretenir. 
Elle permet de fédérer la population autour 
d’une même entité.  

La ville de Divion, pour préserver sa mémoire et 
son identité culturelle, s'attache à l'écriture d'un 
livre relatant son histoire. Bien avant le passé 
minier, Divion a évidemment vécu. De l'ancien 
château-fort à la Croix de grès en passant par le 
château du Vieil fort,  notre commune possède ses 
anecdotes qui doivent continuer de vivre.

Pour cela, un groupe de travail, accompagné d’un 
professionnel dans l'écriture du projet, "L’his-
toire de Divion" va être créé. Sa tâche : dépous-

siérer le passé divionnais afin de le retranscrire 
dans un premier tome. Sous la tutelle de l'histo-
rien, les volontaires fouilleront les archives, iront 
à la rencontre des mémoires vivantes de notre 
ville, liront des livres, feront des recherches sur 
Internet … afin d'écrire ce livre ensemble. Toute 
personne de bonne volonté peut rejoindre le 
groupe. 

Une autre façon de participer au projet serait 
de fouiller dans votre grenier et nous faire par-
venir vos témoignages, vos archives familiales, 
vos photos pour que chaque pièce du puzzle 
soit divionnaise (chaque document sera scanné 
et rendu à son propriétaire).  

Si vous êtes intéressés par ce projet, envoyez un 
courriel à elc@ville-divion.fr ou contac-
tez le 03.21.64.55.73

Programme culturel
La nouvelle programmation de la 
saison culturelle 2018 – 2019 
est clôturée. Musique, contes, 
danse, théâtre… l’offre est 
diversifiée en spectacles vivants. 
Retrouvez 
toutes les 
dates dans 
la plaquette 
spéciale 
« Saison 
culturelle » 
en mairie. 

R'N'D en chiffres 
La 1ère édition du Rock’N’Divion 
s’est déroulée sur le site du 
complexe sportif et a attiré 400 
rock’n’rolliens. Il y avait de quoi 
passer un agréable moment et 
une bonne soirée. Des voitures 
d’une autre époque, de belles 
filles, de bons groupes, le tout 
dans une ambiance rock’n’roll !
(photos page 2).

- 5 groupes 
- 40 voitures
- 12 stands
- 21 musiciens
- 4 techniciens
- 7 pin-up
- 1 effeuilleuse
- 3 foodtrucks
- 10 kilos watts de son
- 50 projecteurs

17

Art contemporain et Grande Guerre 
Le collège Henri Wallon accueille in situ 
l’œuvre "Éclats" de l’artiste Claude Lé-
vêque qui sera installée à l’occasion de la 
célébration du Centenaire de l’Armistice 
de la Grande Guerre et jusqu’au 19 juin 
2019. "Éclats", un container maritime dé-
coupé en quatre parties projetant des flashs 
lumineux à intervalles réguliers, évoquant 
les ravages de la Première Guerre mondiale. 
Les collégiens pourront s’approprier 
l’œuvre à travers des ateliers et des visites 
dans le cadre d’un projet pluridisciplinaire. 
La création sera visible dans l’enceinte du 
collège depuis la rue Louis Pasteur.  

Collège

CULTURE

Histoire

© Marc Domage 
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 TRIBUNE

Au Transvaal, une classe complète a été réalisée cet 

URBANISME

Dédoublement des classes de CP
dans les écoles de la ville
L’une des actualités de cette rentrée sco-
laire 2018 est le dédoublement des classes 
de CP pour les écoles en REP (Réseau 
d’éducation prioritaire). Une réforme qui 
concernait les cinq groupes scolaires de 
notre ville. Une classe a donc été ouverte 
sur les sites de La Clarence, du Centre et 
du Transvaal. Et deux classes à la Cité 30.  

Pour ces ouvertures, du mobilier a été ac-
quis pour un montant de 10 400 € (ta-
bleaux, bancs, tables, armoires). 

Les services techniques sont intervenus 
dans les différents sites afin d’équiper les 
nouvelles classes de CP. Des travaux ont 
été effectués à l’école élémentaire du 

Transvaal afin de créer une nouvelle salle 
dans l’espace de l'ancienne classe pupitre. 
Deux espaces ont également été ajoutés : 
un bureau et une pièce pour accueillir des 
réunions et la venue du médecin scolaire.  

Coût : 6 500 € (cloisons, électricité, 
portes et chauffage).   

La classe pupitre à l’école du Transvaal a 
donc disparu. Quelque peu obsolète, elle a 
été remplacée par une solution mobile de 
huit ordinateurs portables pour un résul-
tat plus fonctionnel. 

Coût : 7 500 €   

Un nouveau garde-corps
La vieille barrière qui délimitait sur un 
côté le petit pont qui chevauche la rivière 
la Biette dans le hameau d’Estréelles a 
été remplacée par un garde-corps plus 
sécurisant. 

Coût : 2 100 €

Talus bâché 
Le talus situé à l’extrémité de la rue Émile 
Basly et Arthur Lamendin a été recouvert 
d’une grande bâche et des plantes perma-
nentes couvrantes ont été plantées. Une 
intervention pratique qui permettra aux 
agents de passer moins de temps à entre-
tenir cet espace. D’autres talus sur notre 
commune ont reçu le même traitement.  

Cimetière
Cette année, 23 concessions ont été 
reprises par la ville. Après avoir été 
remis en état par une société pri-
vée, celles qui étaient à l’abandon ou 
non-renouvelées seront vendus à toute 
personne désirant en acquérir une au 
cimetière pour 30 ou 50 ans. 

Contact : Service gestion funéraire
	   Mairie

Jobs d'été
Cet été, la commune a permis à six 
jeunes divionnais d’intégrer les ser-
vices techniques durant un mois et 
de découvrir le monde du travail. 

Durant cette période, les saison-
niers ont décapé et repeint le 
garde-corps de l’école maternelle 
René Goscinny. Idem pour la ram-
barde qui borde le parking de la 
résidence Henri Hermant. Celle qui 
longe la rivière la Biette face au col-
lège Henri Wallon avait simplement 
besoin d'être nettoyée. Les jeunes 
ont également rafraichi les pein-
tures  des tables et des bancs en 
bois du parc Roland Cressent.

Scolaire
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Continuons 
le programme 

Liste Divion Ensemble
 et Autrement

La municipalité a fait le choix de laisser 
deux de ses cadres continuer leur carrière 
sous d’autres cieux…
L’un pour  poursuivre  son ascension  pro-
fessionnelle  dans une  ville  de plus grande 
envergure et le second pour diriger une 
équipe plus nombreuse. 

L’émancipation professionnelle est une va-
leur que nous défendons et qui est à l’hon-
neur des collaborateurs qui font ce choix. 
Nous leur souhaitons bon vent et les re-
mercions de leur investissement à Divion. 
Nous avons toujours œuvré pour le bien-
être des employés municipaux ; Les  meil-
leures preuves n’est-elle le déblocage des 
carrières des agents dès 2014 ou   la   mise   
en   place   d’un   CHSCT ?   Ces   2   obli-
gations   par   la   loi   étaient bloquées par 
l’ancienne majorité !

Une refonte de l’organigramme de la ville 
va être opérée rapidement afin deper-
mettre aux élus de poursuivre leur feuille 
de route… 
 ✔ Après l’arrivée d’un second agent de 
police rurale, c’est le développement de 
la vidéoprotection qui va s’accentuer. Le 
stade de football et le complexe sportif 
sont pourvus ; d’autres sites seront bientôt 
protégés. 
✔ Le chantier de l’école de la Cité 34 
touche à son terme pour le plus grand bon-
heur de nos bambins. 
✔ Début 2019 verra le commencement des 
travaux de la future crèche place Viseur à 
La Clarence. Cette structure recevra les 
enfants de 0 à 3 ans.

Comme vous pourrez le constater nous 
continuons à travailler pour le bien-être des 
Divionnais.  Et nous sommes fiers d'avoir 
un maire volontaire, investi et soucieux de 
l’intérêt de sa ville. 

Le groupe majoritaire

C’est à la demande répétée de Divionnais 
au cours des séances de « Parole aux ha-
bitants » (instaurées par Danièle Seux) et 
devant notre insistance au cours du conseil 
municipal en juin que Jacky Lemoine a été 
contraint de prendre un arrêté d’oppo-
sition à l’installation des compteurs Linky 
dans notre commune.

Sans ces interventions, Jacky Lemoine n’au-
rait jamais pris la mesure de la dangerosité et 
de la perversion que représente une telle ins-
tallation. Dans sa tour d’ivoire, la sécurité des 
Divionnais ne semble plus le préoccuper !
Aussitôt pris, aussitôt défait, cet arrêté ! 
Se couchant sans broncher sur l’injonction 
préfectorale, il en oublie sa capacité de 
résistance ! Il se soumettra tout aussi fa-
cilement aux injonctions d’Enedis imposant 
l’organisation de petites réunions d’infor-
mation limitées en nombre de participants 
pendant les heures où la majorité des Di-
vionnais est au travail…
C’est ainsi que l’on musèle une dérangeante 
contestation !

Les Divionnais abandonnés par leur maire, 
contrairement à ce qui se passe dans des 
milliers d’autres communes, devront résis-
ter, sans son soutien, à la dangerosité, l’inuti-
lité et l’espionnage d’une telle installation… 
Que chacun s’y prépare, nos factures vont 
flamber avec l’assentiment, la collusion et la 
complicité de Jacky Lemoine !
Il semblerait qu’il était plus attentif à la ré-
sistance et à la défense de nos concitoyens 
en période électorale pour dénoncer par 
électoralisme ce qu’il considérait, dange-
reux en 2014.
Opportuniste en période électorale, mais 
vite soumis une fois devenu maire !

Indéniablement, c’est Autrement !

Thomas Boulard – Danièle Seux – 
Pierre Magnuszewski – Christine Hénon 

Damien Chabé.

Divion Différemment

Linky ! Merci qui... ? 

Liste 
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Lors du dernier comité technique, l’annonce 
d’un projet  de réorganisation des services 
proposé par le maire a suscité un débat ani-
mé de la part des organisations syndicales  
et certains élus. En effet, les départs succes-
sifs du directeur technique suivi rapidement 
par le directeur des services ont perturbé 
le fonctionnement de la municipalité. Les 
raisons de ces départs sont inquiétantes, 
la relation entre les cadres et certains élus 
étaient-elles sereines ? Des mesures d’ur-
gence ont été mises en place afin de palier 
aux  dysfonctionnements possibles.

Mais revenons au projet, celui-ci permet-
tait  de fonctionner sans l’embauche d’un 
DGS  avec la redistribution des taches de 
celui-ci à plusieurs agents compétents et 
volontaires pour certains. Cette initiative 
ferait faire des économies à la municipalité, 
mais pour moi, serait la possibilité d’em-
baucher deux CDD dont la mission serait  
de nettoyer les caniveaux  et les trottoirs 
de notre commune qui sont dans un état 
déplorable. Il faut que vous sachiez que le 
salaire annuel d’un directeur général des 
services équivaut largement à celui de deux 
agents.

Stupeur et surprise lors du vote sur ce 
projet, les élus de la majorité s’abstiennent, 
les représentants syndicaux  majoritaires 
votent contre, mais je les comprends car 
certains seraient concernés dans cette ré-
organisation. Seule l’opposition et une or-
ganisation syndicale ont soutenu le premier 
magistrat de notre ville.

Y  aurait-il  du rififi entre les élus de la ma-
jorité ?       

Bernard Ulatowski     
 Elu d’opposition

Malaise au sein de 
la majorité municipale



Centenaire 1914 - 1918 

Du 7 novembre au 19 juin 
Exposition au collège de l'oeuvre "éclats" (voir page 13)

Dimanche 11 novembre : défilé (voir page 4) 

	     La Marseillaise chantée par les enfants divionnais 
Jeudi 22 novembre : salle carpentier 
	    Exposition, lectures de poèmes, de lettres à 17h30 
           par les écoliers et les collégiens  
	    Théâtre "Un fusil à la main" à 19h30 
Mercredi 19 décembre : "Blessés de la face et du dedans" à 19h 
spectacle de Dominique Thomas sur les blessés de la Grande Guerre 
à la salle des fêtes du centre 

Réservation : 
03.21.64.55.73


